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brumaire de Louis Bonaparte,
présentation et annotations de
Raymond Huard, traductions revues
par Gérard Cornillet
Éditions sociales, 1984, collection "Essentiel", 251 p. et 230 p.

Jean-Yves Mollier

Professeur à l'Université Paul Valéry de Montpellier, spécialiste de l'histoire politique

au XIXe siècle, Raymond Huard s'est livré, pour notre plus grand plaisir, à une lecture

historique de deux classiques du marxisme. Utilisant les travaux les plus récents de

Maurice Agulhon, Pierre Gaspard, Rémi Gossez, Louis Girard ou Philippe Vigier, sans

négliger les plus anciens ni les recherches allemandes ou américaines, il place ses

études dans une perspective de longue durée. Reconnaissant au journaliste qui écrit

l'histoire à chaud plus d'un mérite, l'auteur souligne que "les réflexions de Marx

conduisent à une critique de l'illusion institutionnelle ou juridique, critique d'autant

plus utile à l'époque que ces illusions sévissent aussi bien dans la droite que dans la

gauche, comme le montreront les débats antérieurs au coup d'État". Pourtant, historien

de 1848 et membre

actif de notre Société, R. Huard reconnaît que "Marx est un peu trop sévère pour la

Montagne de 1849", qu'il analyse lui-même comme "une des premières grandes forces

politiques défendant un programme démocratique et social et ayant su conquérir une

assise de masse à l'échelle de la nation". Ceci ne l'empêche nullement de défendre

résolument la méthode du matérialisme historique et d'en montrer la pertinence à

partir d'une étude qui n'a pas vieilli.

Abordant le concept de dictature du prolétariat dans sa perspective historique et

rappelant que son étude se prolongera au moment de la Commune de Paris, R. Huard en
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décrit les conditions spécifiques de production à un moment où il importe pour le

mouvement ouvrier de se constituer en classe sociale et de conquérir le pouvoir.

Un des aspects les plus neufs de cette relecture réside notamment dans l'importance

attachée à la notion de "représentation" du pouvoir bonapartiste. À la fois défenseur

d'un ordre bourgeois, nous dit-il, il est aussi le représentant d'autres forces sociales qui

se reconnaissent en lui, ce qui expliquerait sa stabilité pendant plusieurs années. Marx

aurait ouvert la voie, trop peu remarquée, d'une analyse de la tradition historique

"reliée à une réalité plus vaste, la psychologie sociale des classes". À lui seul, ce point

nous paraît justifier une relecture de ces textes pourtant si souvent commentés.

Soulignons enfin la belle érudition de Raymond Huard qui nous apprend, avec

modestie, que le "Bien creusé, vieille taupe" qui fit fortune après 1968, a été emprunté à

une pièce bien connue : Hamlet de Shakespeare ! L'immense culture du révolutionnaire

et du savant, ses "clins d'œil" au lecteur cultivé de l'époque, transparaissent ainsi pour

le plaisir renouvelé du lecteur de 1985.
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